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•Animaux 
Un éléphant sème la pa-
nique dans une ville in-
dienneUn éléphant sauvage asemé la panique pendant5 heures et endommagéune centaine de maisons,magasins et autres bâti‐ments, hier, dans une villede l'Est de l'Inde. Le pa‐chyderme s'était écarté deson groupe dans la forêtvoisine, et s'est engagédans Siliguri. Les habi‐tants ont tenté sans suc‐cès de l'écarter en luijetant des pierres, avantque des gardes forestiersne tirent des "lèches tran‐quillisantes pour le neu‐traliser. • Agression 
Il poignarde à mort son
ancienne compagneUn homme était recher‐ché, hier, pour avoir poi‐gnardé à mort sonancienne compagne etblessé trois des enfants desa victime, dans un hôteldu district de Staten Is‐land à New‐York. Le décèsa été acté à son arrivée àl'hôpital Richmond uni‐versity médical center(RUMC). Selon plusieursmédias, l'homme s'en estaussi pris à trois des en‐fants de sa victime dontl'un, dans un état critique,a été hospitalisé dans lamême structure sanitaire. • Spectacle
Le “Bataclan” va être ré-
novéLa salle de spectacle du“Bataclan”, où 90 per‐sonnes ont été tuées le 13novembre 2015 par troisjihadistes lors des atten‐tats de Paris, va être ré‐nové et rouvrira "in 2016,a annoncé, hier, sonéquipe de direction. Eneffet, le principal proprié‐taire, le Groupe Lagar‐dère, a précisé à l'AFPfaire “Le maximum pour
rouvrir la salle !in 2016”.Les travaux n'ont cepen‐dant pas encore com‐mencé, a précisé leditgroupe.  • Exposition  
Le “Dadaglobe” Le “Dadaglobe”, projetambitieux et inachevé dumouvement dada, devaitrassembler 200 contribu‐tions artistiques et litté‐raires dans un livre. 100ans plus tard, le Muséed'art de Zurich relève ledé"i pour le faire exister.C'est dans cette ville alé‐manique de Suisse, au ca‐baret Voltaire, qu'est néen 1916 le dadaïsme : “ex-
travagance, non sens, hu-
mour et irrévérence face
aux horreurs de la pre-
mière guerre mondiale”.

Ici et ailleurs

Rassemblées par C.G.K

PREMIER programme dugenre  en Afrique centrale,le Gabon a signé hier, à tra‐vers le vice‐Premier minis‐tre en charge de la Santé etde la Prévoyance sociale,Paul Biyoghe Mba, un pro‐tocole d'accord avec la plusgrande entreprise de bio‐technologie du monde,Roche. Il s'agit d'améliorerl'accès aux test et aux mé‐dicaments novateurscontre les cancers, et pourlesquels cette "irme phar‐maceutique internationaledispose d'une expertiseavérée.La cérémonie protocolaire,qui s'est déroulée dans leslocaux du ministère de laSanté, à Libreville, a vu laprésence de l'état‐major deRoche, dont son présidentrégional pour l'Europe de

l'Est, l'Afrique et le MoyenOrient, Dr Hug BlatterPeter, du consul généralhonoraire de Suisse auGabon, Béatrice Caillot,ainsi que de plusieurs res‐ponsables sanitaires dupays. Ainsi, l'accès à des théra‐pies innovantes, notam‐ment pour les patients àfaibles revenus, constitueune des retombées immé‐

diates à laquelle les pa‐tients gabonais peuvents'attendre dans les pro‐chains jours. Car, commel'a souligné Paul BiyogheMba, « des mesures fortes
avaient été entreprises par
le gouvernement gabonais,
en vue de lutter contre les
cancers. Parmi celles-ci, la
construction de l'Institut de
cancérologie de Libreville».Et si le personnel soignant

peut y être mieux outillé, «
l'accès aux médicaments
constituait un des handi-
caps de la structure. Et ce
partenariat va nous per-
mettre d'avoir des médica-
ments», a‐t‐il poursuivi. «(…) Je vous certi!ie de notre
volonté de privilégier ce
type d'accord avec des par-
tenaires dont l'expertise et
l'expérience sont avérées»,a conclu le vice‐Premier en

s'adressant à ses hôtes.Roche entend, en outre, «
accompagner le Gabon
dans la sensibilisation des
populations, la formation
des professionnels de santé
et l'accès au diagnostic.»C'est ce qu'a af"irmé sonprésident régional lors deson allocution, après s'êtredit "très heureux" de cepartenariat naissant avecle Gabon.

Pour une meilleure prise en charge des cancers au Gabon

Santé/Signature d'un protocole d'accord entre le Gabon et la firme
pharmaceutique Roche

F.B.E.M
Libreville/Gabon

Paul Biyoghe Mba (d), paraphant l'accord avec le
Dr Hug Blatter Peter de Roche.
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Un aperçu des responsables sanitaires présents à la
rencontre d’hier.
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EN visite de travail au Gabondans le cadre de la 7e Confé‐rence des ministres de laSanté de la Communautééconomique des États del'Afrique centrale (CEEAC),la directrice régionale del'Organisation mondiale dela santé (OMS) pourl'Afrique, Dr Matshidiso Re‐becca Moeti, était hier, l'hôtedu vice‐Premier ministre,ministre de la Santé, de laPrévoyance sociale et de laSolidarité nationale, PaulBiyoghe Mba. Occasion pour les deux per‐

sonnalités d'échanger sur lasituation sanitaire du pays,l'amélioration de la préven‐tion des maladies transmis‐sibles et non transmissibles,la formation du personnelde santé, l'amélioration de lacoopération entre le sys‐tème formel et la médecinetraditionnelle. Et, bien évi‐demment, sur le virus Zika,qui sévit actuellement enAmérique latine, et à proposduquel l'OMS a déclaré uneurgence de santé mondiale.Histoire pour chaque paysde rester sur le‐qui‐vive.A ce propos, la directrice ré‐gionale a martelé que cette
"menace nous concerne
tous", et que des instructionsont déjà été donné à tous,pour que des mesures de ri‐

postes soient pensées. « (…)
Je suis ravie de constater
qu'ici, il y a déjà eu une ren-
contre de travail entre notre
équipe du pays -OMS Gabon-

et son Excellence monsieur le
vice-Premier ministre et son
équipe, pour bien se préparer
et faire face à cette menace»,s'est réjouie le Dr  Matshi‐

diso Rebecca Moeti.Pour la responsable del'OMS Afrique, système desurveillance, système de dé‐tection rapide en vue d'uneriposte rapide, et luttecontre les vecteurs de la ma‐ladie que sont les mous‐tiques, sont les principalesmesures à réunir pour unebonne préparation. Bien avant, le Dr MatshidisoRebecca Moeti a félicité leGabon pour la mise en placede « la Caisse nationale d'as-
surance maladie et de garan-
tie sociale (CNAMGS), qui a
beaucoup amélioré l'accès
aux soins de santé des popu-
lations, notamment des plus
pauvres». Tout en appelant à
« poursuivre dans cette
bonne voie.» 

Le Gabon félicité pour la mise en place de la CNAMGS
Gabon-OMS

F.B.E.M
Libreville/Gabon

Paul Biyoghe Mba et la directrice régionale de
l'OMS pour l'Afrique ont échangé sur les questions 

sanitaires du pays.
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Le ministre délégué à la
santé, Célestine Ba
Oguewa, a présidé, hier,
l'ouverture de la réunion
du comité des experts de
la septième session ordi-
naire de la réunion du
conseil des ministres de la
santé de la Communauté
économique des États de
l'Afrique centrale (CEEAC). 

SOUS le thème “ Bâtissons le
mécanisme institutionnel de
coordination et de coopéra-
tion de la santé pour l'Afrique
centrale dans le cadre global
du processus de l'intégration
régionale”, les experts despays de la sous‐région

Afrique centrale se sont re‐trouvés, hier, à Libreville,dans le cadre de la réunionpréparatoire du conseil desministres de la Commu‐nauté économique des Étatsde l'Afrique centrale(CEEAC) qui s'ouvre demainvendredi dans la capitale ga‐bonaise. Cette rencontre permettraune analyse de la situationsanitaire, en vue de soumet‐tre des éléments de priori‐sation et d'action auxorganes de gouvernance dela communauté. Plusieurspoints feront l'objet d'uneré"lexion approfondie. Ils'agit, entre autres, desquestions institutionnelles,de la situation sanitaire etles perspectives des pays dela CEEAC ainsi que les prio‐rités programmatiques etincidences "inancières pour

la période 2016‐2019. Cesderniers concernent le ren‐forcement des mécanismesinstitutionnels de coordina‐tion et de coopération pourla santé en Afrique centrale,le renforcement de la coor‐dination régionale de la ri‐poste au VIH/ Sida enAfrique centrale, l'initiativerégionale de l'accélérationpour l'élimination de la

transmission du VIH de lamère à l'enfant, la sécuritérégionale aux maladiesémergentes et ré‐émer‐gentes transfrontalières, lerenforcement et la coordina‐tion de préparation et de ri‐poste aux urgencessanitaires et humanitaires,l'harmonisation et la coordi‐nation des systèmes de ré‐g l e m e n t a t i o n

pharmaceutique et l'homo‐logation du médicament et,en"in, l'amélioration et lerenforcement du partena‐riat public‐privé dans les in‐vestissements dans la santé. Après les experts, il revientaux ministres d'approuverles projets des textes orga‐niques de l'Organisation dela santé en Afrique centrale(OSAC) et du fonds commu‐nautaire de la santé, donnerla position commune de lamise en place des structuresde gouvernance de l'OSAC etdu fond communautairepour l'Afrique centrale, si‐tuer la proposition com‐mune sur l'accord de siègede l'OSAC et, en"in, émettredes propositions communesdes projets de "inancementconcernant l'ensemble despriorités programmatiques. 

La situation sanitaire de l'Afrique centrale au centre des débats

7e session ordinaire de la réunion du Conseil des ministres de la santé
de la CEEAC à Libreville

R.H.A 
Libreville/ Gabon 

Vue des experts ayant pris part aux assises.

Ph
ot

o 
: R

.H
.A


